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Je commence à vous écrire d’ici, ne sachant quel temps j’aurai à Paris. Je vais à
Neuilly tout de suite après déjeuner. Delà au Conseil chez le Maréchal. Delà à la
Chambre, ou l’on discutera aujourd’hui le chemin du Nord. Il faut que j'y sois. Vous
n’avez pas d’idée de la passion qu'on met à ces chemins de fer. Boulogne était au
désespoir. Calais l'emportait. Aujourd’hui Boulogne est dans la joie sans que Calais
se désole. Les deux villes auront chacune son chemin. Qu’est-ce que cela vous fait ?
Mais on m'en parle tant que j'en rabache un peu.
Vous prenez plus d’intérêt au Hoheit des Ducs de Saxe. Quelque chance leur vient
à Francfort. Le parti pris de la France et de l'Angleterre embarrasse. La Prusse a
toujours beaucoup d'humeur. L’Autriche est plus douce. On attend le retour du Roi
de  Saxe  pour  négocier,  par  son  intermédiaire.  On  finira  par  un  remaniement
Général de toutes les titulatures allemandes et le hoheit des Cobourg passera dans
la foule des changements. Mais l’affaire sera longue. Voilà ce qu’on dit à Francfort.
A Darmstadt, on ne croit pas l'Empereur content de son voyage en Angleterre. à
Biherich, on comptait sur sa visite. Le Duc et toute sa cour ont passé une journée
entière à l'attendre en gala. A Florence, on a pris pour huit jours le deuil du comte
de Marne.
A Barcelone, les bains réuississent à la petite Reine. Bresson m'écrit : " Sa mère me
disait, il y a un quart d'heure, qu'elle n’était déjà plus reconnaissable, et que toute
cette écaille noire qui lui  couvrait  les bras,  les mains,  les jambes et les pieds
tombait à vue d'oeil. " La politique Constitutionnelle espagnole ne va pas si bien.
Narvaez veut se retirer avec le marquis de Viluma. Tous les ministres se rendent à
Barcelone.
Quel manque de sens dans tout ce monde là ! Il y en a davantage en Turquie. Le
Sultan voyage. A Brousse, où il a passé plusieurs jours, il a reçu également bien
tous les notables habitants, Musulmans & Rayas, et les uns comme les autres ont
été revêtus de pelisses d’honneur. Bourqueney est charmé. Le Sultan le lui avait
promis.
A Jérusalem le Conseil d'Angleterre, qui se trouvait absent, n'était pas venu faire
visite au Consul de France le jour de la fête du Roi. Mais l’Evêque Anglican était
venu avec son clergé. Le jour de la fête de la Reine Victoria, le Consul de France
est allé faire visite au Consul d'Angleterre. Et non seulement, il y est allé, mais il y
a fait aller le Révérendissime et tout le Discrétoire du couvent Latin. M. Young a
été charmé. La tolérance et l’entente cordiale marchent du même pas. On en a
encore plus  besoin à  Athènes qu'à  Jérusalem.  Un vieux Chef  de Pallicares,  le
Général Privas s'est insurgé parce qu'il a vu qu’il ne serait pas élu à la nouvelle
Chambre  des  Députés.  Il  s'est  enfermé  dans  un  village,  avec  une  centaine
d'hommes. On a envoyé le général Travellor pour le persuader ou le réduire. Cela
n'inquiète  pas  Piscatory.  Excellent  agent  ;  point  aveugle  et  jamais  découragé.
Toujours au mieux avec Lyons. Le Roi Othon leur a donné, à tous deux, sa grand
croix. Celle de Pise a causé une humeur enragée à Brassier de St. Simon qui n'a pu
s'en tenir et s'est plaint qu'on lui eût fait sauter plusieurs grades. Le Roi Othon
s’est fâché : " Quand M. Piscatory n'aurait eu que la croix d’argent, je lui aurais
donné la grand croix. Je dois une bonne partie de ma couronne et de notre repos à
son influence et à ses conseils. " Voilà mon Journal. Adieu.
Je vais faire ma toilette. Je vous enverrai ceci de Paris en vous disant ce que je ferai
ce soir. Adieu.

http://eman-archives.org/Guizot-Lieven/items/show/2003


Fichier issu d'une page EMAN : http://eman-archives.org/Guizot-Lieven/items/show/2003

Citer cette page
Guizot, François (1787-1874), Auteuil, Mercredi 26 juin 1844, François Guizot à
Dorothée de Lieven, 1844-06-26.
Marie Dupond & Association François Guizot, projet EMAN (Thalim, CNRS-ENS-
Sorbonne nouvelle).
Consulté le 24/11/2024 sur la plate-forme EMAN :
https://eman-archives.org/Guizot-Lieven/items/show/2003

Informations éditoriales
Date précise de la lettreMercredi 26 juin 1844
Heure9 heures
DestinataireBenckendorf, Dorothée de (1785?-1857)
Lieu de destinationVersailles
DroitsMarie Dupond & Association François Guizot, projet EMAN (Thalim, CNRS-
ENS-Sorbonne nouvelle). Licence Creative Commons Attribution – Partage à
l'Identique 3.0.
Lieu de rédactionAuteuil (France)
Notice créée par Marie Dupond Notice créée le 05/11/2020 Dernière modification
le 30/07/2024

https://eman-archives.org/Guizot-Lieven/items/show/2003
https://eman-archives.org/Guizot-Lieven/mapage/5
http://eman-archives.org/Guizot-Lieven/items/show/2003

